
S U P P L E M E N T

DES MELANGES RE1GIEIUX.
MONTRÉAL, S OCTOBRE 1S.1. Ninno 6.

MR. EDI TEUR,
je vois avec peine, par votre numéro du 2.1 dernier,qu'aucun des

Messieurs qui ont assisté à la retraite ecclésiastique du diocèse de
Québec, ne vous a conuniuniqué des détails sur une réunion

qui lait hionneur au clergé du diocèse et à la religion cil ce pays.
Quoiqu'un des mons habilcs, je hasarde ces lignes, tardives à la vé-
rité, mais qui pourront, faute de mieux, avoir Jeuxr utilité. Si vous le
trouvez à propos, donnez leur une place dans votre estimable journal.

.27 Septembre 1841. Ux Ecca:siibusicirE.
ETRALTE ECCLÉSIASTIQUE DU DIOCÈSE DE QUÉBEC.

Sa Grandeur Josel Signay, évêque de Québec, ayant annoncé
par une circulaire à tous les membres de son clergé, une retraite
ecclésiastique qui devait s'ouvrir le 8 septembre, à 4 h. . M., enyi-
ron i 10 Curés et autres prêtres se sont réunis, ce jour-là, dans une
des salles du séminaire <le Québec, pour assister à ces saints execii-
ces. Mr. de Forbin Janson, évêque de Nuncy, accompagné de
l'évquu de Québec et de son digne coadjuteur, lévêque de Sydime,
it l'ouverture de la retraite par le chant de l'hymne cenli cCator, et
pronionca un discours analogue à la circonstance. Il prit pour texte
ces paroles: Castr(, Dci .unt herc. Que de belles choses ne dit-il pas
sur ces camps de Dieu, cette réun i des ofliciers de lrmée du Soi-
gneur et ce grand conseil où doivent se traiter les afihires de la plus
haute importance. inivit a prêcr la retraitc, ce prédicateur cé-
Ire se chargea avec plaisir de cette sainte ouvre.ll parla trois fois
par jour i la grande satisfhction de ses auditeurs. Son élocution florte
et touchante, le choix <les sujets qu'il a traités. l'heureuse application
de la Ste. Ecriture,scs détails intéressans sur les devoirs des Pasteurs,
tout a prouvé qu'il pouvait aussi avantageusement prêcher une retraite

au clergé. que donner une mlssion aux fidèles. Soi discours de clô-
turc, prêché à la catlhédrrdle en présence (lune foule iliemense, était
un ch(e-d'œuvre, qui a produit un bien infini, il a retracé avec son
éloquence rare, les bienfhits du sacerdoce et la reconnaissance dont
les peuples doivent être pénétrés pour le clergé. Tous les jours il
célébrait la messe pour les retraianns, dans le lieu (les exercices, et
assistait dans la clhapelle du séminaire tu salut, devenu public, à la
demande d'un peuple avide de se réunir Cil prières à son clcrg.

Le digne prélat qui gouverne ce diocèse a présidé la retraite, en
a suivi scrupuleusement les exercices et s'e5st montré en tout, amsi
que son pieux coadjutcur, le vrai imiodèle du clergé. Il a profité (le
cette réunion si nombreuse de ses prtres, pour donnier à pusieurs
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